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Vue de l’exposition « Lee Bae. 
Attending » à la galerie 
Perrotin, Paris, 2026.

Courtesy de l’artiste & Perrotin / 
© Photo Claire Dorn.

En dehors des foires, les galeries ont soigné leur 
programme. Voici des propositions mettant en exergue 
une multitude d’artistes.
Outside of art fairs, galleries have been busy curating 
their programmes. Here is a selection of exhibitions 
showcasing a range of artists.

PAR/BY JADE PILLAUDIN, STÉPHANIE PIODA ET/AND FRANÇOIS SALMERON

Black identities, kinship and a deep sense 

of place, portraying both friends and family 

and strangers from the New York subway 

in large-scale compositions in which 

colour takes centre stage. Represented 

by Thaddaeus Ropac since 2025, the 

Harlem-based artist is holding her first solo 

exhibition in France.

J. P.

 « Winter Sun », jusqu’au 23 décembre, 

7, rue Debelleyme, 75003.

ropac.net

Galerie Thaddaeus Ropac

Jordan Casteel
Jordan Casteel puise dans les nuances 
douces de la lumière de l’hiver 
pour sa nouvelle série de peintures, 
croisant portraits, paysages et œuvres 
botaniques. Traversée par les thèmes 
des identités noires, de la parenté 
et du lien intime au lieu, l’œuvre 
de l’artiste états-unienne dépeint 
ses proches, mais aussi des inconnus 
du métro new-yorkais, dans de grandes 
compositions où la couleur joue un rôle 
prégnant. Représentée depuis 2025 par 
Thaddaeus Ropac, l’artiste de Harlem 
expose pour la première fois en solo 
show en France.

Jordan Casteel’s new series of paintings 

draws on the muted nuances of winter 

light, in a collection of portraits, landscapes 

and botanical subjects. Her work explores 

Galerie Perrotin

Lee Bae
Le 9e solo show de Lee Bae à la galerie 
Perrotin explore le concept d’attente, 
gidarim en coréen, estompant 
la frontière entre l’action et l’émotion 
d’un trait de fusain. L’artiste présente 
notamment de nouveaux assemblages, 
« Issu du Feu–Performance », créés 
à partir d’éclats de charbon de bois 
juxtaposés sur des morceaux 
de planches de bois découpées. 
L’ensemble prolonge Becoming, 
une performance vidéo dans laquelle 
Lee Bae, les pieds dans une rizière, 
brosse le sol et de grandes toiles 
blanches d’un geste calligraphique, 
un balai en branches d’arbres nouées 
pour pinceau.

For his 9th solo exhibition at Perrotin, Lee 

Bae explores the idea of waiting, or gidarim 

in Korean, using charcoal to blur the line 

between action and emotion. Among 

the works on view are new “Issu de Feu–

Performance” assemblages, composed of 

pieces of charcoal arranged on sections 

of cut wooden board. The works extend 

Becoming, a video performance in which 

Lee Bae, standing in a rice field, brushes 

the ground and large white canvases with 

sweeping calligraphic gestures, using a 

broom made from tied tree branches as his 

brush. J. P.

 « Attending », jusqu’au 19 décembre, 

76, rue de Turenne, 75003.

perrotin.com

Solo et duo shows à Paris
Solo and duo shows in Paris

Jordan Casteel,

Generations, 2026, huile sur 
toile, 152,4 × 198,1 cm.

Courtesy Thaddaeus Ropac Gallery / 
© l’artiste / Photo David Schulze.
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Vue de l’exposition 
« Cy Twombly. Sperlonga 
1959 », galerie Karsten Greve, 
Paris 3e.

© Photo Nicolas Brasseur.

 « Sperlonga 1959 », jusqu’au 

10 novembre, 5, rue Debelleyme, 75003.

galerie-karsten-greve.com

Galerie Karsten Greve

Cy Twombly
Voyage nostalgique dans l’Italie 
de l’après-guerre, avec la série 
de dessins et de peintures réalisée par 
Cy Twombly à Sperlonga, ville lovée 
entre Rome et Naples, où l’artiste 
américain séjourna lors de l’été 1959. 
Réunissant une trentaine d’œuvres 
sur papier, l’exposition revient sur 
la fascination que la cité blanche 
exerça sur Twombly, avec ses façades 
à la chaux où se réfléchit la lumière 
aveuglante du soleil méditerranéen. 
Les sculptures, fresques et mosaïques 
dédiées à l’Odyssée, découvertes 
en 1957 dans la villa de l’empereur 
romain Tibère, irriguent d’ailleurs 
les œuvres de Twombly, dont 
les empattements blanchâtres 
et les lignes nerveuses se réfèrent 
ainsi à l’Antiquité.

A nostalgic journey through post-war Italy, 

with a series of drawings and paintings 

made by Cy Twombly in Sperlonga, the 

town between Rome and Naples where 

the American artist spent the summer of 

1959. Featuring around 30 works on paper, 

the exhibition looks back at Twombly’s 

fascination with the whitewashed town, 

whose limewashed façades catch and 

reflect the intense Mediterranean sunlight. 

Sculptures, frescoes and mosaics inspired 

by the Odyssey, discovered in 1957 at the 

villa of the Roman emperor Tiberius, also 

permeate Twombly’s work, whose pale 

impasto and taut, restless lines evoke the 

ancient world.

F. S.

Galerie Templon

Anthony Caro
Entre golem et divinité issue d’un autre 
espace-temps, Witness accueille 
le visiteur et impressionne du haut 
de ses presque 2,80 mètres. Maintenue 
entre des barres d’acier ou empêchée 
de tout mouvement, cette sculpture 
appartient à « The Kenwood Series » 
qu’Anthony Caro (1924-2013) a produite 
entre 2003 et 2004 et pour laquelle il 
introduit le grès. C’est en effet à la suite 
d’un séjour auprès du céramiste 
allemand Hans Spinner près de Grasse 
qu’il introduit ce nouveau matériau. 
Cette période est aussi associée 
à un besoin d’adopter une certaine 
forme de figuration et de renouer avec 
des « choses réelles », une réaction 
face aux multiplications des images 
de guerre (Kosovo, Afghanistan, Irak). 
La galerie Templon présente pour 
la première fois en France 13 de ces 
œuvres.

Somewhere between a golem and a deity 

from another dimension, Witness greets the 

visitor with its imposing presence, standing 

almost 2.8 metres high. Confined between 

as a reaction to the growing flood of images 

from the wars in Kosovo, Afghanistan and 

Iraq. Galerie Templon is showing 13 of these 

works in France for the first time. S. P.

 « Anthony Caro. The Kenwood Series », 

jusqu’au 24 octobre, 28, rue du Grenier 

Saint-Lazare, 75003.

templon.com

steel bars and deprived of movement, 

the sculpture forms part of “The Kenwood 

Series”, created by Anthony Caro (1924-2013) 

between 2003 and 2004, the period when 

he began incorporating stoneware into 

his work. He introduced the material after 

spending time with the German ceramicist 

Hans Spinner near Grasse. This phase also 

saw a renewed interest in figuration and a 

desire to reconnect with “real things”, partly 

Anthony Caro, 

Witness (« The Kenwood 
Series »), 2003-2004, 
grès et acier,  
279,5 × 221 × 147,5 cm.

© Photo Laurent Edeline / ADAGP, 

Paris, 2026.


